
Nous avons créé l’Action Ukraine en urgence, dans l’émotion de l’attaque russe. 

Des réfugiés arrivaient soudainement, le plus souvent sans perspectives 

d’hébergement et de support. Reconnaissons que l’Etat belge a réagi très vite et 

a commencé à organiser l’accueil. Cependant, il fallait mettre en place une aide 

d’urgence temporaire, pour les besoins vitaux. 

Très vite il a fallu faire face aux formalités et aux exigences de gestion 

nécessaires pour faire tourner cette initiative. Ceci a été fait bénévolement sans 

qu’un seul euro soit détourné vers des overheads. 

La Commune d’Etterbeek a fourni un local, l’OIB a fourni du matériel de 

réfrigération et des étagères. Vous, fonctionnaires et agents, avez donné des 

subsides en argent et des dons en nature. Nous avons aussi bénéficié de dons 

institutionnels, comme récemment Deloitte. Une association de retraités a mis 

en place des cours de langue. 

Cependant, la guerre va durer, la politique russe de destruction des 

infrastructures va entretenir le flot de réfugiés et notre initiative temporaire va 

hélas se pérenniser. Inévitablement, les dons du personnel ne suffiront pas. 

C’est pourquoi nous avons conclu un premier accord avec la Banque Alimentaire 

du Brabant, qui nous permet d’accéder à des stocks que nous enlevons semaine 

après semaine. Mais cette source reste limitée. C’est pourquoi nous avons 

entamé les démarches pour accéder au Fund for European Aid to the Most 

Deprived, qui nous permettra de disposer de plus de nourriture. Cette aide 

suppose cependant des procédures de gestion assez lourdes. 

Aujourd’hui est le 300ème jour du conflit. Nous allons continuer parce que tout 

simplement nous ne pouvons pas décemment nous arrêter d’aider les réfugiés 

ukrainiens. 


